
"idata de magnfiques dékw*et," tuais Il d«v
ces mot su&ines dus plus beaus oemre dl
*meilleur des livrer. Nisi Dontinus ctistudi
&Î-t civitalcm, frustrà tvigilut qui cusiodi
crm.t

Trrois ordres de choses compoent, toit'
l'homme soâiul, l'ordre mnoral, l'ordre in'
teilcti et l'ordre mratériel; jetons i
rapide coup-d'oeil Sur les besoins dit peu.
plu dains chacun de ces rapports.

Besoins (buis orIcm a.
Trois causes urnèncuit la déinortlisatioi

chez les peuples; l'irréligion,. l'intemplé-
rance et la misère.

Grâces à Dieu, l'irréligion systéma-.
tique avec ses maîtres et ses doctcurs,
n'existc pas eil Cutnada . C'est à peine
si quelques furtives déclamations we
font entendre ... "I Auissi quelles ex-
dicases attroit la jeunesse canadienne
"si elle étoit irréligieuise? LUs coryphées de
"4la philosophie du 18e siècle pouvaient
"6accuser la tyrannie des rois, l'asservisse-
id ment des peuples, auxquels pourtant la
"ireligion seulle pensait alors.., les élé.
"ývesde cette école peuvent alléguer le vi-
"ece de leur éducation; mais le jeune bora-
"ine ici nourri dans le sein de l'Église,
"1ayant eu sous les yeux le spectacle de
"4la décadence de cette secte,cet des suites
"'dwseus. .. ne peuit s'en prendre de
"s'on incrédulité qu'là la faiblesse de son in-
"telîct ou à une démoralisation pré-coce."1

Quand à ceux que l'éloignement ou la
pauivreté prive de secours religieux, la
législature y devroit pourvoir. Elle de-
vrait également encourager par des prix
annuels tune littérature nationale et surtout
morale. Le Christianisme, bien différent
ces sophist'es, sait dominer le génie des
aigIks de la v".rde et s'accommoder à la
fatiblesse de l'enfatnce.
L'intempérance, source fécoade de tant

de maux, signalée déjà par la voix du
clergé,des mlagistrats etdes grands-jurés,
exigeroit un rigoureux coup de l'autorité
législative. rouarqtioi craindrait-on de
blesser les intérêts de quelques emipai-
sonneurs et de gêner la liberté de ceux
à qui un in1ame métier semble donner le
droit de fouler aux pieds nos pères, nos
frères et nos amis?1

Leýs prisons réclament également une
réforme. Pour les empêcher d'être -des
écoles de vices, il y fitudroit plus d'espace,
des écoles oui des boutiques bien fournies
d'instruments et surtout un enseignement
ireligieux. diR vaut ieux guérir que
d'ampuiter."

'Un pays agricole où le "sol-ubonde ne
devroit jamais voir dle pauvres, Si par-
fois la hideuse misère nous montre son
Pile visage,c'cst la suite de cette absurde
résolutioi qui fait abadoner à plusieurs

sles paisibles travaux do la charrue pour
i venir se mettre à lit iercîde quelques

-spéculateurs. Les grandes populutiome
tsont toujeurs des foyers de misère, et de
démnoralisation.
tDes jettites gens stus études commter-

- cuiaes et sans Ionds suiflismîts, tout dei
1 entreprises insensées qui discréditen1
- notre commnerce et ruinient bien des fa.

milles.
D'autres se jittent en foule dans les

profession~s déjà trop encombrées et y
Portent, ave leur inctiparccte, l'îgtior.iu.
ce, l'intrigue, la supercherie et le clair-
lrîtaiisnîe.

Le remèZde ett encore aux mains dc
l'nittorité.
*L'iiutorité cile-müne, a besoin de té-

*forincs. Il faudroit donner aux élections
plius <le dignité, protéger la liberté des
.,surges contre les lxindes arîiées. don-
ner les cemplois publies tiu umérite et
lion à l'esprit de parti, rendre les folie-
tionnaires comptables de leurs mnoinîdres
actes et avoir un tribual toujourst prêt
à les conidaner Out à les absoudre lors-
que la voix dit peuple les accuse, lie
Plus encourager lu luxe et l'inipiévoy-
ance péir des pensions de retraite.

Le Canada peut se plaindre de ce
que la langue de pIlus le la moitié de
sa population a été proserite. (Ont sait
que celte injustice vient d'être réimrée.)

On a donné trop de poids dans les
élections à de petites portions do terri-
toire; il faudrait une plus égale répar-
tition dans la représentation. Quant à
augmenter le nombre des membres,
pour éviter la corruption, il est permis
de croire que cela rendra, la corruption
plus coûteuse, mais non impossible. Le
grand niai est dans la corruption des
élections. Il ne faudrait augmcnter lai
chaîmbre qu'avec des précautions infi-
nies, parceu ne ,.icoire méwc pourrait
être aussi dangere q'une <Lfaite.

Le Bas-Canada peuit se plaindre de
l'union comme d'une injustice flagrante
dont le Hauit-Canada a moinq profité
encore que certains spéculateurs. Si cette
dernière province ne veut passer pour
leur complice, elle doit çonsentir à lais-
ser à sa sSur une plus grande part dans
les octrois d'ai gent.

[ à ontinuer ]

LISTE
DES %rcn-Ulois rir GouvtitNruits Du

CANADA.
JÂcqUEs CAItTicER dicouvre le Go le st.

Laurent le 10.Août et arrive à Québec le
14 Septembre, 1535.

1. Jean François de la Rloque, Sieîar de

R loberval, 1.5 Janvier, 15.10.
Il. Trolllums d IiagumîL.toMr:i, dc

ila Boche, 12 Janvier, 98
III. Chauuvinî, 1600.
IV. Le Conmmandeur de Chlutte, IG0:1.

*V. Pierre di. GtUst, Siur Je 'Mouis,
1603. (1)
t VI.Clm îse]3rouCotdeis
soums,16112.

VIL. Le prince de Colid Ù, 16122
VIII. Le -Diude ilut ninrency, 1620.
l x. Ileilri de Lévi, DîmCe eileuteî,

*1625.
*Louis Kirik,du COJiillta, 1629 au 13

Emmîéry (le Cadîr conîi ni uî.e .cîusla
rebtit ration <le Qul.jmsqui'à l'arrivée de
Cluilplziîii l'minée sulivante.

(;o1'EiyEn~FflA.çAis.
1. ~unmlde ChIamuplain, 1633-, mot

à ' Québec le 25 Déc. 163.
IL. Chmarles Ifitanult de M',ontniagny,

1636.
111. Louis d'.Aillt!bt0 ut tic Couilongc,

1616.
W~. Mr. de Lziiizon, 1651.
IYAillebout ad initc)im, lt557-icrt en

Cianada.
V. Le Vicomte d'Argcuisun, il Juillet

1658.
VI. Ue Baron du lIis d'Avaugour,

1661.
V'i1. Aligistili <le Mésy. I MIai 1663

-maort le 7 Mai 1665 àIHOtel-Diîeu de
Québc. (2)

Dle lit 1Potîerie ad inicrint.
VIII. Daitiel de Rémni, Seigneur de

coiarct.lks, 1665.
IX. Louis dle Bhinde, Comte de Fr.n*re-

une et de 'Palliait, 7 Avril 1672.
X. Le Févre <le la Baurre, 1 ïVai 16S2.
XI. JTacques René de Iîri.say, ?Uurquis

(le Denonville, 1 Jainvier 16S5.
Le Comte de Fromteuuue (bis), 15 i\ài,

1689-- mort à Quéêbec le £8 Nou'. 169FS.
XII. Le Chevalier Ilector de Callières,

20 Avril 1 6 99-raort à iéLe le 26
Maîi 1703.
.XIII. Philippe de flguMrusde

Vaudreumil, 1 Août 1703 -n-ort à Quté-
beccle10 Oct. 1725.

XIV. Le Marquis Charles de Beeati-
harnois, Il Janvier 1726.

XV. .Jacquîes Pierre 'famiflùauýel, rqi
de la Joliijuiière, l1 Mars 17,46.

Rolland ?.NIielll L3urriiî. Comte de la
Galissonnière, ad lut rii,,,.

De la Jaijqtmière (bis), 1 71 8 --mort j
Québec le 17 Mai 1752.

(1) Mir. de Claimpjitintu knu m oiGOer Qtt£mLe.

ZM> remier Ç.oÎai t,îi.r uonwen, per le l'oi.


